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Le henné entre l'esthétique du corps, les rituels et les pratiques sociales

Elhénna ; Elhenni ̂ chez les communautés berbèrophone au Sud tunisien)

- les traditions et expressions orales, y compris la langue comme vecteur du patrimoine
culturel immatériel.

- les pratiques sociales, rituels et événements festifs.
- les coimaissances et pratiques concernant la nature et l'univers.

La culture du henné se concentre dans la région de Gabès très réputée pour sa producation
de bonne qualité de henné dont la plantation est associée au écosystème oasien..
Cependant, son utilisation représente une tradition sociale généralisée dans toutes les régions
du pays sans exception, car le henné est inclus dans de nombreux rituels, cérémonies et
pratiques sociales, formant l'un de ses composantes, voire conditions. Il est considéré comme
l'une des traditions les plus partagées, car son territoire comprend des vastes régions du
monde, de la Méditerranée et de l'Airique subsaharienne, en passant par l'Orient arabe,
jusqu'à l'Asie occidentale et orientale. Néanmoins, cette large extension géographique ne nie
pas les formes particulières que prend le henné selon les contextes locaux dans lesquels il se
trouve, traduisant ainsi une divereité culturelle remarquable.

Aspects botaniques

Le henné est un colorant d'origine végétale obtenu à partir des feuilles séchées d'une plante
odoriférante (Lawsonia inermis, appartenant à la famille des Lythraceae).
Cet arbuste peut atteindre 3 mètres de hauteur. Ses rameaux sont d'une teinte grise claire et
donnent de petites fleurs blanches odorantes, réunies en grappe, virant peu à peu au rouge.



Les feuilles quant a elles deviennent jaunes lors des periodes fraiches. En effet le henne ne 
pousse pas sous une temperature inferieure a 11 degres. Cela explique que la culture de cette 
plante se fait principalement dans les regions tropicales et subtropicales dont la temperature 
avoisine les 35 a 45 degres comme en Afrique, en Asie, en Australie, en Inde ainsi qu'en 
Iran. 
11 se caracterise par sa verdeur permanente grace a ses feuilles lisses, symetriques, de forme 
ovale a surface uniforme. II a de fortes fleurs aromatiques, allant du blanc au rouge clair et 
donnant des fruits sous la forme d'un petit grain contenant des graines. 
Le henne est recolte, feuilles et fruits, deux ou trois fois. Cela se fait en extrayant les feuilles 
pour l'ete, et en coupant les brindilles pour le reste des saisons. Vient ensuite la phase de 
sechage pendant environ deuxjours, en veillant a le couvrir la nuit, car il peut etre rapidement 
affecte par l'humidite causee par la pluie et les gouttes de rosee, ce qui lui fait perdre sa 
qualite, Avant l'operation de broyage, les feuilles de henne sont a nouveau exposees au soleil 
pendant quelques heures. 
Apen;u historique 

Plusieurs etudes suggerent que l'usage du henne a commence a partir d'un centre 
geographique qui s'etend entre l'Afghanistan, le Sud de l'Iran et la Mesopotamie vers l'Est, 
c'est-a-dire le Sud de l'Inde, et vers l'Ouest, c'est-a-dire le Levant et l'Egypte, et ce en lien 
avec les mouvements migratoires. 
On retrouve egalement une invocation du henne chez les pharaons dans certains textes 
anciens, a travers ses fleurs dont sont extraits les parfums. Cependant, il n'est pas certain qu'il 
s'agisse d'un materiau rare accapare par les pharaons et nombre de nobles, ou s'il perpetue 
une tradition sociale generalisee. 
11 semble que les Grecs aient adopte l'usage du henne des anciens Egyptiens, mais ils etaient 
satisfaits de ses proprietes aromatiques. 
Bien qu'il n'y ait aucune preuve confirmant la presence du henne en Afrique du Nord avant 
l'arrivee des Arabes, que ce soit avec les Berberes ou les Carthaginois connus pour leur 
activite commerciale, il n'est pas exclu qu'il ait existe avant cette date au vu de la relation 
historique qui a amene ensemble l'Egypte pharaonique et cette region. Bientot, le henne 
occupa sa place en Tunisie parmi les traditions agricoles, les materiaux de parure, 
d'embellissement et les recettes therapeutiques. 11 devint visible dans les marches, en 
particulier dans les centres urbains historiques, comme en illustrent les temoignages de 
voyageurs qui ont visite le Souk Attarin a Tunis, a partir du XVe siecle. 
Preparation du henne 

La preparation de la pate de henne differe selon les usages et les traditions locales 
appropriee a telle ou telle region, ainsi que les gouts personnels et les tendances de la mode 
et de !'innovation. Si nous nous concentrons sur le henne destine a la parure corporelle, nous 
constatons qu'il est base sur une recette generale typique dans laquelle la poudre de henne est 
melangee a de l'eau pour obtenir une pate molle et cohesive. Cependant, cette recette generale 
typique est d'enrichie d'autres ingredients, tels que des clous de girofle, de l'ail, citron, eau 
de rose, the rouge bouilli, sucre, huile et de la menthe sauvage. Ces elements sont 
progressivement ajoutes en quantites connues determinees par le toucher et la vue dans le 
cadre de !'experience acquise dans le traitement du henne. Le melange est souvent laisse 
pendant une courte periode de temps, ne depassant pas deux heures, avant de l'utiliser. La 
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qualite du henne contribue grandement a l'obtention de la couleur desiree, qm est 
generalement orange fonce OU brun rougeatre. 

Apres avoir nettoye la peau en lavant les mains et les pieds et en les sechant bien, le henne 
commence a etre applique, soit individuellement, soit par le recours a une femme reputee en 
la matiere appelee Hannana ou Zayana (a Djerba). Cette operation est soumise a une serie 
des rituels codifies, en prenant soin de commencer par la main droite, puis la gauche, puis le 
pied droit, puis le gauche egalement. 
Les parties colorees sont immediatement enveloppees pour ne pas dessecher le henne, 
conserver sa douceur et garantir sa bonne fixation. 

Quant aux cheveux, la pate pour incliner la tete differe de la pate pour incliner les paumes et 
la plante des pieds. Ce dernier doit etre cohesif afin de !'installer avec precision. Alors que le 
henne capillaire necessite qu'il soit plus souple ou semi-liquide pour atteindre !'ensemble du 

cuir chevelu et ne seche pas rapidement, afin de dormer aux cheveux la couleur desiree, il est 
egalement facile a enlever par la suite. 

Les filles d'aujourd'hui aiment creer des melanges de cheveux naturels inspires de cette plante 
tinctoriale comme alternative aux teintures chimiques. 
Techniques du henne 

L'utilisation du henne a pris un aspect plastique sophistique, allant de la simplicite a la 
complexite, refletant les caracteristiques sociales et environnementales. Et s'il existe de 

nombreux supports de henne, le corps humain reste le plus important de tous, car il incarne 
clairement la tendance artistique de la teinture au henne. Les noms des dessins traditionnels 
du corps au henne varient selon les formes dessinees, les methodes pour les dessiner et les 

traditions locales. Parmi les modeles les plus populaires aujourd'hui figurent peut-etre « 
Henna Sawalef »,«Henna Shabkouni »et« Henna Sharaf » ou « Henna Musharrafah ». La 
plus ancienne methode de dessin au henne se caracterise par un travail direct sans recours a 

aucun outil ; elle consiste a prendre un rouleau de pate avec l'index, et de le placer entre les 
levres jusqu'a ce qu'il prenne la forme d'un gros fil appose directement sur le peau, avant 

qu'elle ne soit fixee de maniere artistique, en fonction de !'index toujours. Le meme processus 
est repete jusqu'a la fin de l'archet. 

Variete de formes decoratives 

Le henne swelef, appele aussi henne arbi est incontestablement le plus courant, notamment 
aupres des femmes agees. A vrai dire cette denomination commune couvre plusieurs varietes 

locales. Dans un certaines villes c6tieres les motifs sont representes soit en recouvrant le 

triangle de la paume pour se terminer par la queue d'un poisson, ou en couvrant les doigts de 
la paume avec un demi-cercle sur l'auriculaire et l'annulaire et une forme en forme de triangle 
sur le majeur et !'index. Quant au dos de la main, il se presente sous la forme de deux lignes 

qui partent d'un point en dessous de l'ongle, pour di verger et se separer au bout du doigt, de 
sorte que la forme apparait semblable a la lettre latine V. 

Le henne 'Shabkuni' est celui qui est preleve au moyen d'une seringue. Cette methode donne 
lieu a des lignes entrelacees formant des vides au milieu. 
Les dessins au henne ont evolue pour aller au-dela de la simple pigmentation puis de simples 
formes decoratives pour devenir de plus en plus diversifiees et complexes en creant de 

nouvelles methodes et outils techniques tels que des tubes remplis de henne prets a etre 
utilises directement sur le corps et des rubans et tampons adhesifs marques la richesse de ses 
registres decoratifs. 
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Cependant, les portees des dessins au henne ne se limitent pas au corps feminin, puisqu'ils 
sont egalement presents, sur le corps masculin et incluent les plantes, les animaux et 

l'architecture. 

La fonction henne est un rite de passage 
Le henne tres associe au cycle de la vie, assurant le processus de passage rituel d'une etape a 
l'autre, grace a ce que l'on croit en ses proprietes purifiantes et sa capacite protectrice. En 
effet, avant et apres l'accouchement, les femmes tiennent a se parer de henne. Un peu de 
henne est egalement place sur la paume d'un nouveau-ne lorsqu'il atteint sa premiere annee. 

Ensuite, lors de la circoncision, la celebration est inauguree par le l'usage de henne associe a 
l'allumage des bougies et aux parfums d'encens; il va au-dela de l'enfant et de sa mere pour 

inclure toutes les invites. 
Neanmoins, le mariage reste !'occasion la plus importante dans laquelle !'importance rituelle 

du henne est evidente, de sorte que la communaute l'a choisi pour une celebration speciale 
connue sous le nom de nuit du henne, qui peut s'etendre sur trois jours en fait, d'ou la 
distinction traditionnelle entre gros henne et petit henne. Apres avoir recite Al-Fatiha, l'une 

des femmes de la famille du marie procede a mettre de la pate de henne au milieu de la paume 
de la mariee sous la forme d'un petit disque, ce qu'on appelle "le henne de l'acceptation et du 

consentement". 
Pendant le Hajj (pelerinage ), le henne est l'un des cadeaux que le pelerin porte a son retour 
et tout le monde l'attend. Il est appele "Henne du Hajj", soulignant son caractere beni, car il 
est distribue aux visiteurs du pelerin avec de l'eau, des <lattes et de l'encens. 

Le henne est egalement prepare a la mort dans le cadre des rites funeraires, c'est done l'un 
des ingredients du parfum, de sorte qu'une petite quantite de celui-ci est placee sur le corps 
du defunt s'il etait une fille celibataire ou lorsqu'il y a un tatouage qui est souhaite a etre 

efface, et c'est avant d'en repandre sur la tombe. 

Le henne comme rituel festif : nuit de henne 

Dans de nombreuses regions, la premiere nuit du henne est associee a la presentation du 
panier de la mariee, de sorte qu'elle est connue comme la nuit de "Hazan Al-Qaffah" ou "la 

nuit du Bedou », c'est-a-dire le debut de la ceremonie. 
La nuit ou les nuits du henne sont marquees par une tenue traditionnelle particuliere qui 

differe d'une region a l'autre. 
Quant a la celebration, elle est entierement axee sur I 'usage du henne selon un processus 

operatoire et rituel a la fois. L'assiette comportant la pate de henne est decoree de bonbons et 
de tampons en sucre, avec une bougie allumee au milieu. Les participants s'assoient en forme 

de cercle avec la mariee au milieu, de sorte que la "hannana" commence son travail avec 
legerete et habilete, en appliquant le henne en partant de la main droite vers la gauche, et de 

meme pour les pieds. 
Les traditions du henne entre therapie et magie 
Il est quasiment impossible de dresser une liste exhaustive des recettes therapeutiques 
associees au henne, car si beaucoup d'entre elles se transmettent par la memoire collective et 

les manuscrits, le reste des recettes sont objet de creation permanente. 
Parmi les recettes populaires, celle qui consiste a le melanger avec des oignons avant d'etre 
posee sur la tete pour soigner les insolations. Il est egalement melange avec de l'huile phyllo 
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et son eau pour soulager les douleurs abdominales et articulaires. Selon les croyances 
populaires, le malaxer avec de l'eau de fleur, reduira la temperature corporelle, tandis que son 
utilisation avec du ghee aide a traiter les fissures cutanees. 
Pour soigner les douleurs oculaires, on melange l'alun, le henne et l'eau de fleur pour obtenir 
un liquide qui coule dans les yeux. 
Cependant, les recettes therapeutiques et leur efficacite reposent sur la classification du henne 
au sein du sacre, ce qui lui confere une energie particuliere. 

Matiere du henne, qu'elle soit sous forme de feuilles traitees selon des procedes particuliers 
avant d'etre transformee en poudre, ou sous forme de farine prete a l'emploi / une large 
gamme d'huiles, de parfums, de plantes et de preparations variables selon les regions, qui 
sont ajoutees a la pate de henne / ustensiles et recipients speciaux pour preparer et servir le 
henne / Costume traditionnel porte pendant la nuit ou les nuits de la ceremonie du henne de 
la mariee / L'ensemble des chants, chansons et traditions orales associees a !'utilisation du 
henne. 

Il n'y a pas de pratiques qui restreignent l'acces a !'element, au contraire, il est associe a une 
ambiance festive qui encourage la participation de nombreuses personnes. 

Il existe un apprentissage traditionnel dans le cadre des groupes concemes de graveurs et 
autres artisans qui leur sont associes, car le processus de passage des regles et des principes 
techniques et esthetiques etablissant l'art de la gravure est assure par la formation et 
l'experience sous la supervision d'un "graveur" bien connu. Parallelement a cela, on trouve 
!'education modeme dont le role s'est accru, et c'est surtout generaliste 
La ou l'Etat y veille a travers un certain nombre d'etablissements officiels d'enseignement et 
de formation, dont certains ont eu d'importantes experiences de partenariat avec des « 
graveurs » qui ont contribue a la perennite de la pratique de la gravure. 

- . ' 
• I ' I 

' . ' . '·: .'· , , . ' ''_,_,.,_, 

Producteurs de henne : ils cultivent le henne selon un systeme particulier connu dans les 
zones oasiennes notamment, et ce sont eux qui s'assurent une partie des besoins du marche 
de ce materiau. 
Les artisans qui broient les feuilles de henne apres les avoir sechees, notant que cette activite 
est limitee a des moulins specifiques. 
Vendeurs de henne sur les marches d'antiquites : Bien que le henne soit une matiere tres 
echangee et facile a acquerir, il etait connu pour cela sur les anciens marches populaires, ou 
le champ de choix entre ses types est large, en plus de la presence de ses approvisionnements 
de parfums et autres matieres, grace a ce type de marchands. 
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Femmes maitrisant la pratique de la parure traditionnelle au henne, connue sous le nom de 
Hananas ou Zayanat (Djerba) : elles ont une fonction importante dans la continuite de 
!'element, car elles assurent la benediction de la mariee et meme de certaines personnes 
presentes lors des ceremonies de mariage dans lequel !'utilisation et la celebration maximales 
du henne se manifestent et s'intensifient. 
La nouvelle generation d'estheticiennes masculines et feminines qui emploient le henne dans 
leurs activites, ainsi que certains groupes de jeunes qui utilisent des decorations au henne 
dans les methodes modemes de ce qu'on appelle la gravure, le tatouage et l'art corporel. 
Les femmes qui achetent habituellement des produits au henne et les utilisent dans le cadre 
de leur apparence esthetique. 
Les familles qui tiennent a s'en tenir au henne dans le cadre de leurs traditions familiales, 
notamment lorsqu'elles se marient dans le cadre de ce qu'on appelle la" Nuit de henne ". 
Des associations de la societe civile qui ont pris !'initiative d'organiser des evenements 
incamant un certain nombre de rituels et de pratiques lies a la pratique du henne. 

Les artistes qui organisent des soirees "Henna ", qui organisent generalement des groupes 
connus pour cette specialisation, en particulier des equipes feminines traditionnelles appelees 
"scrapers" et "beats" selon les regions. De nombreux guerisseurs traditionnels utilisent le 
henne dans les recettes qu'ils proposent a leurs clients. 

L'Union Nationale de !'Agriculture et de la Peche / l'Union Tunisienne de l'Industrie, du 
Commerce et de l'Artisanat / un grand nombre d'associations civiles actives dans le domaine 
du patrimoine culture!. 

- Ministere de !Agriculture et de la peche et ses representations regionales. 
- Ministere des Affaires Culturelles / Institut National du Patrimoine. 
- Office national du tourisme. 
- Un certain nombre d'instituts superieurs dans le domaine des arts et metiers. 

Si la culture du henne est en regression, le tissu rituel, social et symbolique qui lui est 
associee est toujours vivant, car les marches anciens et populaires se parent de poudre de 
henne et d'autres materiaux et outils connexes, en plus des nouvelles formes sous lesquelles 
le henne est desormais presente. I1 occupe toujours sa place dans les traditions sociales, 
notamment ceremonielles comme les mariages, ou la "nuit du henne" est un pilier important 
de la ceremonie nuptiale. Il ne fait aucun doute que le henne souffre de la concurrence des 
colorants chimiques modemes bon marche, mais les problemes les plus importants sont lies 
a la rarete de l'eau et a son cout eleve, ce qui a conduit a la reticence a le cultiver. 
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La continuite de !'element doit a la volonte d'individus, de groupes et de groupes de le 
pratiquer comme une tradition sociale qui donne un sentiment d'appartenance et de 
continuite, en particulier dans les occasions les plus importantes liees au cycle de vie, tout en 
l' enrichissant par de nouveaux aspects favorisant la dynamique de l 'element. Parmi les 
initiatives passees et actuelles les plus importantes qui s'inscrivent dans cettetendance, nous 
mentionnons les suivantes : 
un festival dedie au henne a ete lancee a Chenini du gouvemorat de Gabes, dans le cadre 
d'une association civile constituee a cet effet. La demiere session de ce festival annuel, la 
trente-huitieme session, s'est tenue debut aout 2022 ; 
organisation d'ateliers et de concours dans l' usage esthetique et artistique du henne par un 
certain nombre d'associations feminines, comme }'Association des Ambassadeurs de 
Hammamet; 
representation de la fete traditionnelle dite II Nuit de henne II ou 11Watiya11

, avec toutes ses 
expressions, a !'occasion de plusieurs manifestations culturelles ; 
actions associatives axees sur l'element, notamment lors de la celebration du mois du 

patrimoine du 18 avril au 18 mai de chaque annee, et fete nationale du costume traditionnel ; 
contribution des associations a la documentation du patrimoine musical lie au henne, 

particulierement celui transmis par les orchestres traditionnels de femmes, selon le champ 
territorial et le contexte social dans lequel ces structures associatives interviennent ; 
organisation d'une rencontre, par !'Association du Festival du Henne a Chenini, Gabes, 
intitulee «Le henne : memoire, valeurs et enjeux de classement mondial » le mardi 2 aout 
2022. 

' • 
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Iman Ben Ismail : President de !'Association des ambassadeurs de Hammamet. 
- Lamia Hussein : association « Poule », antenne de Gabes. 
- Al-Hashemi Al-Hussein, 62 ans, Docteur en Civilisation, militant associatif de preservation 
du patrimoine immateriel au sein de !'Association des Palais Beni Khaddash et de 
!'Association de !'Association Penale de Medenine. 
- Salsabil Al-Hussein, 25 ans, master chercheur a l'inalco, specialite anthropologie. 
Ahmed Al-Kwereh, 32 ans, professeur titulaire d'un master et president de !'association 

Tawjut. 
- Zahra bint Omar Al-Shawish, 58 ans, demeurant a Taugout. 
Mansieh bint Muhammad Shaalan, 96 ans, residant a Talogut. 
Houriya Kalila, 23 ans, etudiante en economie et gestion, bint al-Jabriyat, Medenine. 

- Dalila Kalila, 30 ans, doctorante en litterature, Bint Al Jabriyat, Medenine. 
Manal Sakrafi, 26 ans, etudiante en anthropologie, Tataouine Bint Al Jabriyat. 

Ghazala Okab, 50 ans, tribal. 
Halima al-Bahri, Hanana, Kebili. 
- Wadia Jaber, Kebili. 

~ 'IF"':Ju...';1 y__,ill _;\.l JJ~I "j.;JI ,'-:!L..J! u.4J: ~_)';\ u~ uJ...,,._JI i.r'WI ulj_,ll ~~~I -
1983.,~l:i 

~J ~l....uJ ~JI.Al., t.,:LJ!J wl_;.J:iall s,-1...k:, ~~ ~ u,w;i,lll u.alLJ: ~WI ~ ~ Jil ~ fa. .J-!i -
y__,ill _;1.l ,~lill ~1,-i_,h.JI ~JyJI ~ ~lyi ,~~\ ~ ~ )M-91....:i_;l_; ~l..AiJ ~,;4,i.l 6,1 

·l.r'':Ju...';I 

~I ,~IJ y:iS.11 W"':!)1 (faY.J ,~I ~ -.,Ji,; 1u,w;i,lll '-al._; u,wJ~l 4.b:i: u-i~I .l.o.:>.I ~ ~ -
- 1992.,_)J~I 

- Ben Tanfous (A.),« Le maquillage traditionnel », Cahiers des arts et traditions populaires, 
revue du Centre des arts et traditions populaires n°6, Institut national d'archeologie et d'art, 
Tunis, 1977. 

- Bertholon (L.), Chantre (E.), Recherches anthropologiques dans la berberie orientate: 
Tripolitaine, Tunisie, Algerie, Lyon, 1913. 

- Gober (E.G): Parfums et tatouages, edition Sahar 2003, p. 159 Patrimoine ethnographique 
de la Tunisie. 

- Herber (J)., « La main de Fatma », Revue Hesperis, Tome VII, Paris, 1927. 

- Kerrou (M.), « La mart au feminin », Cahiers des arts et traditions populaires, revue du 
Centre des arts et traditions populaires, Institut national d'archeologie et d'art, Tunis, n° 10, 
1990. 

- Vonderheyden (M.), « Le henne chez les musulmans de l'Afrique du Nord», in Journal de 
la Societe des Africanistes, tome 4, 1934. 

11 existe des documents audiovisuels sur !'element qui sont inclus dans un certain nombre 
d'reuvres cinematographiques, televisuelles et mediatiques, ainsi que des disques et albums 
familiaux et associatifs, et les travaux de nombreux passionnes du patrimoine. 
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Quant a l'aspect musical et lyrique lie a !'element, on les certains enregistrements conserves 
au Centre Najma Al-Zahra pour les musiques arabes et mediterraneennes. En outre, les 
musees ethnographiques conservent des pieces et des outils lies au henne. 

~ , • ...• , ; I :-- - - i-.- , - ~, --=- , ; __ , : 

I '· _l i : !- ' ·./. I ' : L • ' I I: 'I :_ 

Le travail de terrain a ete effectue a differents moments au cours de l'ete 2022, et il a adopte 
un decoupage geographique et sociologique representant les regions les plus importantes du 
pays et les groupes qui lui sont associes, afin de suivre la diversite des manifestations de 
!'element du nord au sud et entre la cote et l'interieur. 

l • •,.' ,- " 
I_ I • • ' •• 11,, 

Mabrouka Al-Tabbal : Conservatrice du patrimoine/ Samia Guetat : Conservatrice du 
Patrimoine et Doctorante en Sciences du Patrimoine/ Al-Hashemi Hussein, Docteur en 
Civilisation et President de l'Association League pen/ Imed Ben Soula : Directeur de 
rcherche et professeur a l'Universite/ Ismahen Ben Baraka : Chargee de recherche, INP/ 
Mabrouk Al-Jabri: Association Formes et Couleurs. 
Association Terre et Humanite / Mabrouk Lazaar: Doctorante en sciences du patrimoine et 
membre de !'association Elaf Tataouine. 
Mabrouka Ferjani Conservartice du Patrimoine, Sfax/ Dalila Bouziane : Conservatrice du 
Patrimoine, Sfax. 
Association pour la conservation des Ksours et la preservation du patrimoine de Beni 
Khedache, Gouvemorat de Medenine. 
Sayeda Dababy, doctorante en patrimoine, Kasserine. 
Wafa Hosni : Conservatrice du patrimoine, Tunis. 

lmed Ben Soula, Directeur recherche/ Pr. a l 'Universite de Tunis 

24 Octobre 2022 
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